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Procédures de nettoyage des véhicules pour éviter le transfert d’espèces non indigènes dans et autour de l’Antarctique

Projet de procédures de nettoyage des véhicules pour éviter le transfert d’espèces non indigènes dans et autour de l’Antarctique

Document de travail soumis par le Royaume-Uni

Résumé
À la douzième réunion du Comité pour la protection de l’environnement (CPE), le Royaume-Uni a présenté un projet de lignes directrices pour éviter le transport, par véhicules, d’espèces non indigènes dans et autour de l’Antarctique.  Compte tenu des observations que lui ont envoyées d’autres Parties, le Royaume-Uni propose que le CPE :

· approuve le projet de lignes directrices (Annexe du présent document); et
· recommande à la RCTA que ces lignes directrices soient appliquées le plus rapidement possible.
Introduction
Le CPE est convenu que les Parties ne doivent ménager aucun effort pour éviter l’introduction d’espèces non indigènes qui constitue en effet une grave menace pour la diversité biologique et pourrait avoir des impacts négatifs marqués sur les écosystèmes à haute altitude existants. 

Le Royaume-Uni a présenté le document ATCM XXXII/CEP XII WP32 intitulé Procédures de nettoyage des véhicules pour éviter le transfert d’espèces indigènes dans et autour de l’Antarctique, qui a reçu le soutien du CPE.  Reconnaissant que d’autres Parties avaient élaboré des pratiques similaires, le Royaume-Uni s’est offert à coordonner intersessions la rédaction d’un projet de lignes directrices [Rapport final de la XXXIIe RCTA (paragraphe 197)].  Dans l’élaboration des procédures de nettoyage des véhicules pour éviter le transfert d’espèces indigènes dans et autour de l’Antarctique, le Royaume-Uni a incorporé les observations de l’Afrique du Sud, de l’Allemagne, de l’Australie, de la France et de la Nouvelle-Zélande faites pendant la période intersessions.
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                                                                                                                                                                       Annexe A
Procédures de nettoyage des véhicules pour éviter le transfert d’espèces non indigènes dans et autour de l’Antarctique
Les espèces non indigènes peuvent représenter un sérieuse menace pour la diversité biologique et elles pourraient avoir des impacts négatifs sur les écosystèmes de haute latitude existants. Les impacts écosystémiques négatifs peuvent être causés par des espèces non indigènes introduites de l’extérieur de la région antarctique et par la redistribution d’espèces antarctiques indigènes dans d’autres zones du continent extérieures à leurs aires de répartition normales.  Des véhicules comme des quadrimoteurs et des montoneiges ainsi que des machines sont régulièrement transportés par bateau ou par aéronef en provenance d’un large éventail d’endroits dans et autour de l’Antarctique.  Étant donné que du matériel biologique (p.ex. fragments de plantes, semences, insectes et microorganismes) et de la terre peuvent se coller aux véhicules durant leur utilisation quotidienne, ces matériels peuvent également être transférés lorsqu’ils sont déplacés d’un endroit à une autre.  Les véhicules transportés risquent par conséquent d’agir sans le vouloir comme des vecteurs pouvant transporter des organismes biologiques sur de grandes distances vers des zones où on ne les trouve normalement pas.  

Les procédures ci-après ont été créées pour réduire les risques de transport de matériel biologique associé aux véhicules dans et autour de l’Antarctique :

· Le terme ‘véhicules’ s’entend de tous les appareils à roues, à chenilles ou à ski, avec ou sans moteur, qui se déplacent ou qui sont déplacés sur de la glace et/ou des zones libres de glace.   Cela inclut tous les motoneiges, quadrimoteurs, véhicules de construction, bulldozers, remorques, turbines à neige, matériels lourds et aéronefs qui sont transportés dans l’Antarctique par bateau.

· Les véhicules devront être inspectés pour s’assurer qu’ils sont libres de terre et de matériel biologique visibles (p.ex. fragments de plantes, semences et insectes) et, le cas échéant, être nettoyés à fond avant d’être placés à bord d’aéronefs ou de navires aux fins de leur transport dans la zone du Traité sur l’Antarctique ou entre des sites de terrain ou des stations de recherche dans l’Antarctique.

· Dans la mesure du possible et lorsque cela s’avère pratique, il est recommandé de nettoyer les véhicules en utilisant de la vapeur ou de l’eau chaude à haute pression.  Une autre solution consisterait à les nettoyer à la main avec un seau d’eau et une brosse.  L’objectif est de veiller à ce que ni terre, ni boue ni matériel biologique ne seront laissés sur le véhicule, y compris les roues, les joues d’aile, les jantes et les endroits situés en dessous du véhicule.  Les accessoires tels que les pinces et les seaux seront nettoyés de la même façon.  

· Dans la mesure du possible, l’intérieur, les garnitures et les tapis du véhicule seront brossés et/ou nettoyés avec un aspirateur afin d’en enlever la terre et le matériel biologique.

· Après le nettoyage, il faudra prendre soin de ne pas contaminer les véhicules avant qu’ils soient chargés à bord du navire ou de l’aéronef.  Les installations de stockage des véhicules devront réduire au minimum le potentiel de recontamination des véhicules nettoyés avant leur transport et, s’il y a lieu, des dispositions devront être prises pour nettoyer de fond en comble les véhicules sur les lieux de leur chargement à bord du navire ou de l’aéronef 

· Immédiatement avant d’être chargés à bord du navire ou de l’aéronef pour leur transport, tous les véhicules seront contrôlés par une personne qui aura été désignée à cette fin pour s’assurer qu’ils sont libres de terre, de boue et de matériel biologique.  Si de la terre ou du matériel biologique est trouvé, le véhicule contaminé ne pourra pas être transporté aussi longtemps qu’il n’aura pas été nettoyé et inspecté de nouveau.  

· Si les véhicules sont transportés dans la zone du Traité sur l’Antarctique, il faudra dans la mesure du possible en faire démarrer le moteur avant qu’ils soient chargés pour ainsi s’assurer que les compartiments moteurs ne contiennent ni rats ni souris.

· Si l’on sait ou si l’on soupçonne qu’un véhicule a été transporté en Antarctique ou à l’intérieur du continent sans avoir été nettoyé, l’incident sera consigné et des mesures appropriées seront prises pour éviter qu’il se reproduise. 

1) Si le véhicule non nettoyé n’a pas encore été déchargé du navire ou de l’aéronef, il sera dans la mesure du possible nettoyé avant d’être déchargé.  La terre ou le matériel biologique enlevé sera placé dans un conteneur hermétique et détruit immédiatement par incinération ou retiré de la zone du Traité sur l’Antarctique pour élimination.   Si cela ne s’avère pas possible, le véhicule non nettoyé ne sera pas déchargé mais renvoyé à son lieu d’origine;
2) Si le véhicule non nettoyé a été déchargé du navire ou de l’aéronef, il doit dans toute la mesure du possible être remis à bord et être soit nettoyé conformément aux dispositions mentionnées au point 1) soit enlevé de la zone du Traité sur l’Antarctique.  Avant d’être rechargé, des mesures de précaution doivent être prises pour éviter que se propage à d’autres endroits de la zone locale de la terre ou du matériel biologique qui aurait pu s’y coller.  S’il n’est pas possible de le recharger, le véhicule devra être nettoyé afin d’en enlever toute la terre ou tout le matériel biologique.  Aucun effort ne sera ménagé pour placer et isoler la terre et le matériel biologique qui se sont détachés du véhicule dans un conteneur hermétique avant d’être éliminés par incinération ou enlevés de la zone du Traité.  
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